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Description 

La  présente  invention  concerne  un  projectile, 
notamment  un  obus,  qui  peut  être  gyrostabilisé  sur 
sa  trajectoire,  et  qui  est  agencé  pour  disperser  le 
long  de  cette  trajectoire,  ou  un  endroit  prédétermi- 
né  de  celle-ci,  des  sous-munitions  ou  des  sous- 
ensembles  constituant  une  charge  utile.  Ce  type 
d'obus  est  communément  appelé  obus  cargo.  L'in- 
vention  vise  particulièrement  un  obus  explosif  de 
ce  type. 

On  connaît  des  projectiles  porteurs  de  sous- 
munitions  qui  libèrent  ou  éjectent  les  sous-muni- 
tions  sous  l'action  de  gaz  générés  par  des  charges 
explosives  de  dépotage,  soit  par  l'arrière,  c'est-à- 
dire  par  cisaillement  des  moyens  de  liaison  du 
culot  et  du  corps  du  projectile,  soit  par  l'avant, 
c'est-à-dire  en  désolidarisant  l'ogive  et  en  chassant 
les  sous-munitions  hors  du  corps  du  projectile  par 
l'ouverture  ainsi  réalisée.  Ces  moyens  de  dépotage 
connus  perturbent  la  trajectoire  ultérieure  des  sous- 
munitions. 

Un  dépotage  par  l'ogive  provoque  un  freinage 
important  du  projectile,  ce  qui  entraîne  une  mauvai- 
se  dispersion  des  sous-munitions  gênante  pour  ob- 
tenir  par  exemple  le  minage  d'une  large  zone  de 
terrain. 

Dans  le  cas  d'un  dépotage  par  le  culot,  il  est 
indispensable  de  rendre  solidaire  le  culot  du  corps 
du  projectile  par  des  goupilles  cisaillables,  et  de 
disposer  une  charge  génératrice  de  gaz  au  niveau 
de  l'ogive.  Ainsi,  la  pression  des  gaz  engendrés 
par  celle-ci  s'exerce  sur  le  culot  par  l'intermédiaire 
des  sous-munitions  et  elle  doit  provoquer  à  la  fois 
le  cisaillement  des  goupilles  de  liaison  et  l'expul- 
sion  des  sous-munitions.  Il  en  résulte  des  contrain- 
tes  qui,  subies  par  les  sous-munitions,  peuvent  être 
limitées  par  l'interposition  nécessaire  de  chemises 
de  protection. 

Les  frottements,  dûs  à  l'effet  centrifuge,  entre 
sous-munitions  chemisées  ou  non  et  corps  de  pro- 
jectile,  nécessite  alors  pour  être  surmontés  une 
plus  grande  quantité  de  composition  de  dépotage. 
De  plus,  ce  mouvement  provoqué  des  sous-muni- 
tions,  dans  une  direction  opposée  à  celle  du  pro- 
jectile,  entraîne  une  vitesse  réduite  de  celle-ci 
après  dépotage,  ce  qui  est  préjudiciable  à  une 
bonne  répartition  des  sous-munitions. 

On  connaît,  par  le  brevet  EP-A-01  30893,  un 
autre  type  d'obus  cargo,  adapté  ici  en  particulier  à 
la  dispersion  de  mines,  présentant  un  empilement 
de  mines,  muni  d'un  culot  et  d'une  ogive,  et  qui 
constitue  ainsi  le  corps  même  de  l'obus.  La  solida- 
risation  des  différents  éléments  est  réalisée  au 
moyen  d'un  câble  lié  au  culot  et  à  l'ogive  et  dont  la 
rupture  commandée  provoque  la  séparation  des 
mines. 

Mais,  la  libération  simultanée  de  ces  mines, 
dont  les  extrémités  doivent  par  ailleurs  présenter 
des  formes  rigoureusement  complémentaires,  limi- 
te  la  dispersion,  donc  l'efficacité  sur  une  zone  plus 

5  étendue.  De  plus,  la  réalisation  pratique  d'un  câble 
de  liaison  capable  de  résister  aux  contraintes  du 
coup  de  canon  est  très  difficile. 

On  connaît  aussi,  par  le  brevet  FR-A-2595810, 
un  obus  comportant  des  sous-munitions  superpo- 

io  sées  au  calibre,  dont  la  séparation  est  obtenue  au 
moyen  de  cordeaux  de  découpe  agissant  chacun 
sur  une  bague  entretoise  entre  deux  sous-muni- 
tions  adjacentes.  Mais  ces  cordeaux  détonants  de 
découpe,  qui  sont  constitués  par  de  petites  char- 

75  ges  creuses,  sont  actionnés  séparément  avec  les 
inconvénients  qui  en  résultent  pour  l'optimisation 
de  la  dispersion.  De  plus,  ces  charges  creuses 
sont  trop  sensibles  aux  accélérations  dues  au  coup 
de  canon  lors  de  la  mise  à  feu  d'un  obus  d'artille- 

20  rie,  et  ces  cordeaux  de  découpe  peuvent  être  écra- 
sés  et  détériorés  sous  l'effet  de  la  force  centrifuge. 
Enfin,  ils  peuvent  induire  des  effets  secondaires 
vers  l'arrière  qui  risquent  de  détériorer  les  charges 
des  sous-munitions  au  moment  de  la  découpe. 

25  Le  brevet  FR-A-2558585  montre  le  concept 
théorique  d'un  obus  anti-char  présentant  des  sous- 
munitions  au  calibre  qui  sont  largables.  Il  n'est  fait 
mention,  qu'a  titre  d'exemple,  que  de  la  séparation 
au  moyen  d'un  générateur  de  gaz  logé  entre  deux 

30  sous-munitions.  Mais  il  faut  souligner  que  l'illustra- 
tion  schématique  de  ce  concept  montre  deux  sous- 
munitions  juxtaposées  et  parfaitement  jointives, 
sans  donner  d'enseignement  sur  la  réalisation  des 
moyens  de  solidarisation  et  de  séparation  de  ces 

35  deux  sous-munitions,  dont  on  ne  se  préoccupe 
d'ailleurs  pas  de  la  dispersion.  Ce  document  cor- 
respond  au  préambule  de  la  revendication  1  . 

Le  brevet  US-A-3  980  019  décrit  une  bombe 
aéroportée  et  non  pas  un  projectile  soumis  au 

40  départ  à  une  forte  accélération.  Cette  bombe  pré- 
sente  deux  modes  de  fonctionnement  soit  pour 
disperser  des  sous-munitions,  soit  pour  faire  explo- 
ser  l'ensemble.  La  dispersion  des  sous-munitions 
est  obtenue  à  l'aide  d'une  fusée  unique  comman- 

45  dant  simultanément  l'initiation  de  quatre  cordeaux 
de  découpe  de  l'enveloppe  de  la  bombe  et  d'un 
cordeau  axial  qui  initie  les  charges  de  dispersion 
des  sous-munitions. 

Le  brevet  GB-A-2  086  549  décrit  un  tube  dis- 
50  perseur  de  sous-munitions,  par  exemple  des  mines 

ou  des  grenades.  Une  charge  unique  agit  sur  un 
disque  de  poussée  pour  assurer  l'éjection  de  l'en- 
semble  des  charges  hors  du  tube. 

Les  brevets  US-A-4  026  188  et  FR-A-2  413  629 
55  décrivent  un  dispositif  permettant  d'éjecter  une  par 

une  des  bouées  acoustiques.  Plusieurs  dispositifs 
d'éjection  identiques  sont  prévus,  un  par  bouée, 
qui  sont  actionnés  individuellement  à  partir  d'un 
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système  de  commande. 
La  présente  invention  pallie  les  inconvénients 

relevés  plus  haut  en  proposant  un  projectile,  no- 
tamment  un  obus,  comportant  plusieurs  sous-pro- 
jectiles  ou  sous-munitions  au  calibre,  dont  la  sépa- 
ration  et  la  dispersion  sont  rigoureusement  contrô- 
lées  et  reproductibles.  Un  but  de  l'invention  est  de 
fournir  des  moyens  de  séparation  tels  que  la  vites- 
se  initiale  des  sous-munitions,  dès  leur  séparation, 
soit  peu  différente  de  la  vitesse  du  projectile  cargo 
lui-même,  conduisant  alors  à  une  trajectoire  qui 
assure  une  bonne  dispersion  de  ces  sous-ensem- 
bles. 

Pour  ce  faire,  l'invention  a  pour  objet  un  pro- 
jectile,  notamment  un  obus,  comprenant  des  sous- 
ensembles  constituant  une  charge  utile  ou  des 
sous-munitions,  superposés  axialement,  dimension- 
nés  au  calibre  du  projectile,  désolidarisables  et 
dispersables  sur  la  trajectoire  du  projectile  sous 
l'effet  de  charges  de  dépotage  génératrices  de 
gaz,  caractérisé  en  ce  que  les  charges  génératri- 
ces  de  gaz  sont  disposées  entre  chacun  des  sous- 
ensembles  ou  sous-munitions  et  reliées  à  un 
moyen  de  commande  unique  par  des  cordeaux 
détonants  et  en  ce  que  chacune  des  charges  géné- 
ratrices  de  gaz  est  placée  dans  une  chambre  de 
confinement  qui  est  délimitée  par  deux  flasques 
solidaires  des  extrémités  des  sous-ensembles  ou 
sous-munitions  adjacents,  et  qui  comporte  des 
moyens  d'étanchéité  aux  gaz  générés. 

Ainsi,  selon  l'invention,  les  moyens  de  solidari- 
sation  des  sous-munitions  empilés  sont  rompus 
séparément  par  des  charges  explosives  de  dépota- 
ge,  commandées  par  exemple  par  la  seule  fusée 
du  projectile,  et  reliées  chacune  à  ce  moyen  de 
commande  par  un  cordeau  pyrotechnique  déto- 
nant.  L'adaptation  de  la  longueur  de  ces  cordeaux 
permet  alors  une  séparation  légèrement  étalée  le 
long  de  l'axe  du  projectile,  pour  améliorer  la  dis- 
persion  des  sous-ensembles.  Il  faut  noter  que  les 
cordeaux  détonants  utilisés,  connus  en  eux-mê- 
mes,  sont  constitués  par  des  gaines  de  matière 
plastique  enfermant  des  traces  d'explosifs,  et  ont 
donc  pour  seule  fonction  celle  de  transmettre  une 
onde  de  choc.  Ils  présentent  l'avantage  d  être 
insensibles  aux  accélérations  et  à  la  force  centrifu- 
ge. 

Le  projectile  présente  un  cordeau  détonant  pé- 
nétrant  dans  au  moins  une  chambre  de  confine- 
ment,  de  façon  sensiblement  axiale,  le  dispositif 
d'étanchéité  étant  constitué  d'une  part  par  un  joint 
torique,  s'appuyant  sur  les  deux  flasques,  et  d'au- 
tre  part  par  une  presse  étoupe  s'appuyant  sur 
l'extrémité  du  cordeau  détonant. 

Le  projectile  présente  un  cordeau  détonant  pé- 
nétrant  dans  une  chambre  de  confinement,  de  fa- 
çon  sensiblement  radiale,  le  dispositif  d'étanchéité 
étant  constitué  par  un  joint  annulaire  déformable  à 

flancs  obliques,  qui  est  traversé  par  le  cordeau 
détonant,  et  qui  coopère  avec  des  portées  coni- 
ques  aménagées  sur  les  flasques. 

Le  projectile  présente  un  cordeau  détonant  pé- 
5  nétrant  dans  une  chambre  de  confinement,  de  fa- 

çon  sensiblement  radiale,  le  dispositif  d'étanchéité 
comprenant  d'une  part  un  couvercle,  traversé  par 
le  cordeau  détonant,  apte  à  se  déplacer  sous  l'effet 
de  la  pression  des  gaz  de  façon  à  venir  sectionner 

io  le  cordeau  et  à  venir  en  contact  au  niveau  d'une 
portée  conique  avec  des  flasques,  et  d'autre  part 
un  joint  torique  s'appuyant  sur  le  couvercle  et 
l'autre  flasque. 

Ainsi,  chaque  charge  de  dépotage  n'agissant 
15  que  sur  un  seul  moyen  de  solidarisation  de  deux 

sous-ensembles  adjacents,  et  voyant  son  rende- 
ment  amélioré  par  des  moyens  d'étanchéité  aux 
gaz  malgré  le  passage  nécessaire  du  cordeau,  le 
projectile  selon  l'invention  permet  de  mettre  en 

20  oeuvre  de  très  faibles  quantités  de  composition  de 
dépotage,  ce  qui  participe  par  ailleurs  aux  buts 
énoncés  plus  haut,  à  savoir  l'amélioration  de  la 
dispersion  par  réduction  de  la  différence  de  vitesse 
entre  le  projectile  et  chacune  des  sous-munitions. 

25  D'autres  avantages  apparaîtront  à  la  descrip- 
tion  suivante  de  modes  de  réalisation  non  limitatifs, 
en  référence  au  dessin  sur  lequel  : 

-  les  figures  1  et  2  sont  respectivement  une 
coupe  schématique  longitudinale  et  transver- 

30  sale  d'un  projectile  ou  obus  cargo  selon  l'in- 
vention, 

-  les  figures  3  à  5  sont,  à  plus  grande  échelle, 
des  schémas  de  divers  moyens  de  sépara- 
tion  des  sous-ensembles  adjacents  constitu- 

35  tifs  de  l'obus-cargo  selon  l'invention. 
Les  figures  1  et  2  représentent  un  obus-cargo 

qui  comprend,  de  façon  connue,  une  fusée  d'ogive 
10,  et  un  corps  cylindrique  constitué,  dans  cet 
exemple,  de  trois  tronçons  ou  sous-munitions  11, 

40  12  et  13,  et  fermé  par  un  culot  creux  14. 
Les  sous-munitions  sont  ici  identiques  et  com- 

portent,  de  façon  connue,  une  charge  explosive  15 
amorcée  par  un  amorçage  central  16  relié  par  un 
cordeau  détonant  17  à  un  dispositif  de  sécurité 

45  d'armement  18.  Chaque  sous-munition  est  donc 
autonome  après  sa  séparation  et  son  largage  com- 
me  il  est  expliqué  plus  bas.  Ces  pots  explosifs  sont 
initiés  et  explosent  dès  leur  arrivée  au  sol  ;  ils 
améliorent,  par  leur  dispersion,  l'efficacité  destructi- 

50  ve  par  rapport  à  un  obus  explosif  conventionnel. 
Les  corps  des  trois  sous-munitions  11,12,  13, 

qui  sont  ici  des  pots  explosifs,  présentent  un  dia- 
mètre  commun  qui  constitue  donc  le  calibre  de 
l'obus  cargo,  et  participent  à  la  rigidification  de 

55  l'ensemble. 
Les  trois  sous-munitions  11,  12  et  13  sont 

solidarisées  deux  à  deux  par  des  moyens  de  liai- 
son  19  qui  sont  adaptés  à  la  fonction  de  la  charge 
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utile  qu'ils  constituent.  Les  figures  1  et  2  montrent 
par  exemple  la  solidarisation  des  tronçons  12  et 
13,  en  rotation  par  des  clavettes  longitudinales  20 
(ici  au  nombre  de  huit  régulièrement  réparties  au- 
tour  de  la  périphérie  des  tronçons),  et  en  transla- 
tion  par  des  goupilles  radiales  21,  (ici  au  nombre 
de  quatre  par  moyen  de  liaison).  On  doit  noter  que 
la  séparation  des  sous-ensembles  est  facilitée  par 
cette  structure  :  les  clavettes  coulissent  dans  leurs 
logements,  tandis  que  les  goupilles  présentent  de 
préférence  une  faible  résistance  au  cisaillement. 

Chaque  sous-munition  est  fermée  à  ses  extré- 
mités  par  deux  flasques,  l'un  22  de  type  avant, 
l'autre  23  de  type  arrière,  les  sous-munitions  d'ex- 
trémités  11  et  13  étant  respectivement  fermées  par 
un  flasque  spécifique  avant  24  qui  vient  coopérer 
avec  l'extrémité  arrière  25  de  l'ogive  10,  et  par  le 
culot  14  du  projectile.  Chaque  flasque  est  rendu 
solidaire  de  sa  sous-munition  par  filetage.  Le  flas- 
que  avant  22  est  de  préférence  sa  sous-munition 
fixé  par  des  goupilles  26. 

La  figure  1  montre  donc  trois  chambres  de 
confinement  28,  29,  30  dont  deux  sont  délimitées 
par  chacun  des  flasques  22  et  23,  et  l'autre  30  par 
le  flasque  24  et  l'élément  de  liaison  25,  formant 
extrémité  arrière,  de  l'ogive  10. 

La  charge  utile  est  constituée  ici  par  trois  pots 
explosifs,  chaque  pot  15  tenant  lieu  de  sous-muni- 
tion  ou  de  sous-ensemble  au  niveau  d'un  tronçon, 
logé  entre  deux  flasques.  Les  pots  sont  liés  en 
translation  au  corps  de  l'obus  par  les  flasques  eux- 
mêmes,  et  en  rotation  par  filetage.  L'explosif  est 
collé  au  pot. 

A  l'intérieur  des  chambres  28,  29  et  30  sont 
fixées  des  petites  charges  génératrices  de  gaz  31, 
reliées  chacune  par  des  cordeaux  détonants  32  à 
un  moyen  de  commande  unique,  à  savoir  une 
fusée  33  logée  dans  l'ogive  10.  La  pression  des 
gaz  s'exerce  à  rencontre  des  moyens  de  solidari- 
sation,  cisaillement  des  goupilles  21  et  26  par 
exemple,  pour  provoquer  la  séparation  des  trois 
tronçons.  De  préférence,  la  longueur  des  trois  cor- 
deaux  détonants,  par  exemple  ceux  connus  sous  la 
dénomination  commerciale  "NONEL",  est  différen- 
te  et  choisie  pour  obtenir  une  séparation  légère- 
ment  étagée  le  long  de  l'axe  du  projectile,  la  sous- 
munition  arrière  étant  par  exemple  larguée  la  pre- 
mière. 

Dans  une  réalisation  préférée,  les  cordeaux 
détonants  32  sont  enroulés  ensemble  et  noyés 
dans  une  résine  32a  au  niveau  de  l'ogive,  c'est-à- 
dire  entre  la  fusée  d'ogive  et  la  chambre  de  confi- 
nement  avant,  un  tel  enroulement  permettant  de 
jouer  sur  les  longueurs  respectives  des  différents 
cordeaux  pour  ajuster  les  instants  de  mises  à  feu 
des  charges  génératrices  de  gaz,  et  leur  modula- 
tion  d'échelonnement  dans  le  temps. 

Les  figures  3  à  5  montrent  diverses  variantes 
de  réalisation  des  chambres  de  confinement  étan- 
ches  contenant  les  charges  de  dépotage  génératri- 
ces  de  gaz  et  des  moyens  de  solidarisation  des 

5  sous-munitions  entre  elles. 
La  figure  3  montre  deux  sous-munitions  11  et 

12  constitués  par  des  pots  explosifs.  Le  tronçon 
1  1  ,  situé  vers  l'avant  du  projectile,  est  fermé  à  son 
extrémité  arrière  par  vissage  d'un  flasque  23,  for- 

io  mant  couvercle  et  est  donc  entraîné  en  rotation  de 
par  le  sens  de  l'hélice  du  filetage.  Le  tronçon  12 
est  fermé  à  son  extrémité  avant  par  un  flasque  22, 
présentant  lui  aussi  une  collerette  pour  coopérer 
avec  le  flasque  23  pour  délimiter  une  chambre  de 

15  confinement  30.  Le  flasque  22  et  23  sont  centrés 
l'un  par  rapport  à  l'autre  par  une  goupille  34  enfilée 
dans  des  trous  de  clé  à  ergot  du  flasque  23. 
Chaque  flasque  est  lié  par  filetage  au  tronçon  11 
ou  12,  et  bloqué  en  rotation  par  une  languette.  La 

20  charge  de  dépotage  31  est  fixée  au  centre  de  la 
chambre  cylindrique  30.  Elle  est  mise  à  feu  par 
l'intermédiaire  d'un  relais  35  relié  au  cordeau  déto- 
nant  32  qui  débouche  axialement  au  centre  de  la 
chambre  par  un  orifice  36  pratiqué  au  centre  du 

25  flasque  22,  obturé  par  un  presse-étoupe  37  présen- 
tant  un  joint  d'étanchéité  37a.  L'étanchéité  est  en- 
core  complétée  par  un  joint  torique  38  logé  entre 
les  bords  emboîtés  des  flasques.  Le  cordeau  déto- 
nant  est  maintenu  noyé  dans  de  la  résine  39,  et 

30  plaqué  contre  le  flasque  22  par  une  fine  tôle  d'alu- 
minium  40  collée  sur  le  flasque  22,  notamment 
pour  éviter  l'arrachement  du  cordeau  pendant  la 
phase  d'accélération  lors  du  départ  du  coup. 

Ainsi,  l'arrivée  du  cordeau  détonant  au  centre 
35  de  la  charge  de  dépotage  facilite  son  allumage,  et 

évite  un  dispositif  d'étanchéité  sur  le  cordeau  lui- 
même.  Lors  de  la  montée  en  pression,  on  garde 
alors  la  quantité  maximum  de  gaz  dans  la  chambre 
de  confinement,  de  volume  réduit,  afin  d'améliorer 

40  l'effort  de  séparation.  Le  flasque  22,  qui  présente 
une  forme  de  réalisation  simplifiée,  est  désolidarisé 
du  flasque  23  par  translation,  après  cisaillement 
des  goupilles  21  et  coulissement  des  clavettes  20. 
Ce  mode  de  réalisation  est  particulièrement  adapté 

45  à  la  solidarisation  du  sous-ensemble  de  tête  avec 
l'ogive. 

La  figure  4  montre  une  variante  de  réalisation 
dans  laquelle  le  cordeau  détonant  32  débouche 
radialement  sur  la  charge  de  dépotage  31  par 

50  l'intermédiaire  d'un  relais  35.  Les  deux  flasques  22 
et  23  présentent  deux  portées  coniques  22a  et  23a 
sur  lesquelles  vient  prendre  appui  un  joint  41  à 
flancs  obliques.  Le  cordeau  détonant  est  calé  par 
une  portée  42  en  caoutchouc  positionnée  et  collée 

55  sur  le  flasque  22.  Ce  dernier  est  solidarisé  en 
rotation  par  une  languette  43.  Le  joint  41  est  fixé 
par  trois  pions  en  caoutchouc  41a  s'engageant 
dans  des  trous  correspondants  pratiqués  dans  le 

4 



7 EP  0  323  788  B1 8 

flasque  22. 
En  fonctionnement,  la  pression  des  gaz  écrase 

le  joint  41  sur  ses  portées  et  obture  le  passage 
dans  le  joint  du  cordeau  détonant  qui  est  alors 
écrasé  entre  le  flasque  22  et  le  joint  41.  Les 
flasques  sont  séparés  par  écartement. 

La  figure  5  montre  une  troisième  variante  de 
réalisation  des  moyens  de  séparation  de  deux 
sous-munitions  adjacentes  11  et  12.  Les  flasques 
22  et  23  sont  toujours  solidarisés,  par  filetage  res- 
pectivement  aux  sous-munitions  11  et  12.  Un  cou- 
vercle  45  est  emboité  sur  le  flasque  plein  22  et 
retenu  par  une  goupille  radiale  44,  pour  délimiter 
avec  lui  la  chambre  de  confinement  28.  Comme 
dans  la  variante  35  précédente,  le  cordeau  déto- 
nant  32  débouche  radialement  sur  la  charge  de 
dépotage  centrale  31  qui  peut  être  par  exemple 
une  capsule  de  poudre  noire,  en  étant  calé  par  une 
portée  42  en  caoutchouc  collée  sur  le  flasque  22, 
mais  en  traversant  le  bord  du  couvercle  45  par  un 
orifice  46.  Le  bord  du  flasque  23  se  termine  par 
une  butée  conique  annulaire  47.  Un  joint  48  assure 
l'étanchéité  au  niveau  du  centrage  du  flasque  22  et 
de  son  couvercle.  Le  flasque  22  est  bloqué  en 
rotation  sur  le  corps  du  pot  explosif  12  par  une 
languette  49  pour  tenir  compte  du  sens  du  filetage. 
Le  flasque  23  et  son  couvercle  45  sont  solidarisés 
en  rotation  par  la  goupille  44.  Le  flasque  23  est 
solidarisé  au  pot  1  1  par  vissage. 

Après  mise  à  feu  de  la  charge  31  ,  la  pression 
monte  et  provoque  le  cisaillement  de  la  goupille 
44.  Le  couvercle  45  est  alors  séparé  du  flasque  22 
et,  poussé  par  les  gaz,  vient  cisailler  le  cordeau 
détonant  au  niveau  de  son  orifice  de  passage. 
Lorsque  le  couvercle  arrive  en  appui  contre  la 
butée  conique  47,  le  flasque  23  vient  faire  étan- 
chéité  sur  les  portées  en  écrasant  le  cordeau  déto- 
nant  tubulaire.  Cette  variante  assure  une  étanchéité 
complète  jusqu'au  cisaillement  des  goupilles  21.  La 
séparation  est  rapide  et  efficace  par  écartement 
des  flasques. 

Les  exemples  de  réalisation  des  moyens  de 
séparation  et  de  confinement  des  gaz  illustrés  sur 
les  figures  4  et  5  sont  de  préférence  utilisés  au 
niveau  des  sous-ensembles  ou  sous-munitions 
centraux  ou  arrière  du  projectile  complet. 

Il  faut  souligner  que  l'architecture  ainsi  décrite 
permet  de  n'utiliser  qu'une  faible  masse  de  compo- 
sition  génératrice  de  gaz. 

Ainsi  10  grammes  de  poudre  noire  suffisent  à 
provoquer  la  séparation  de  deux  tronçons,  alors 
qu'il  faut  au  minimum  150  grammes  de  cette 
même  composition  pour  pouvoir  effectuer  un  dépo- 
tage  de  culot  du  type  de  ceux  déjà  décrits.  Les 
pots  suivent,  après  séparation,  des  trajectoires  pa- 
rallèles  et  leur  vitesse  initiale  de  l'ordre  de  celle  de 
l'obus  permet  d'obtenir  une  plus  large  dispersion 
que  celle  qui  pouvait  être  obtenue  avec  le  dépota- 

ge  de  culot  qui  ne  permettait  d'obtenir  pour  ceux-ci 
qu'une  vitesse  de  l'ordre  de  200  m/s  (soit  une 
réduction  d'environ  30%  par  rapport  à  la  vitesse  de 
l'obus). 

5  Un  étagement  des  séparations  permet  de  ré- 
partir  encore  plus  largement  les  trois  pots,  aug- 
mentant  encore  l'efficacité  de  l'obus. 

L'invention  décrite  ici  avec  une  charge  utile 
constituée  par  des  pots  explosifs  destinés  à  être 

io  initiés,  au  centre  du  chargement  explosif,  et  à 
exploser  dès  leur  arrivée  au  sol,  permet  donc  d'ob- 
tenir  une  efficacité  destructrice  supérieure  à  celle 
obtenue  avec  un  obus  explosif  conventionnel. 

On  note  aussi  que  le  tronçon  reste  solidaire  du 
15  pot  explosif  au  cours  de  la  chute  et  participe  à 

l'effet  vulnérant  lors  de  l'explosion.  Pour  un  autre 
type  de  charge  utile,  le  mode  de  liaison  charge- 
tronçon  est  choisi  de  façon  à  permettre  la  désoli- 
darisation  de  ces  deux  éléments. 

20  En  variante,  il  est  possible  de  remplacer  les 
pots  explosifs  par  toute  autre  charge  utile  telle  que 
des  mines,  des  charges  éclairantes,  des  fumigè- 
nes,  des  grenades  etc.. 

25  Revendications 

1.  Projectile,  notamment  obus,  comprenant  des 
sous-ensembles  (11,  12,  13)  constituant  une 
charge  utile  ou  des  sous-munitions,  superpo- 

30  sées  axialement,  dimensionnées  au  calibre  du 
projectile,  désolidarisables  et  dispersables  sur 
la  trajectoire  du  projectile  sous  l'effet  de  char- 
ges  de  dépotage  (39)  génératrices  de  gaz, 
caractérisé  en  ce  que  les  charges  génératri- 

35  ces  de  gaz  sont  disposées  entre  chacun  des 
sous-ensembles  ou  sous-munitions  et  reliées  à 
un  moyen  de  commande  unique  (33)  par  des 
cordeaux  détonants  (32)  et  en  ce  que  chacune 
des  charges  génératrices  de  gaz  est  placée 

40  dans  une  chambre  de  confinement  (28,  29,  30) 
que  est  délimitée  par  deux  flasques  (22,  23, 
24)  solidaires  des  extrémités  des  sous-ensem- 
bles  ou  sous-munitions  adjacents,  et  qui  com- 
porte  des  moyens  d'étanchéité  aux  gaz  géné- 

45  rés. 

2.  Projectile  selon  la  revendication  1,  caractérisé 
en  ce  qu'il  présente  un  cordeau  détonant  (32), 
pénétrant  dans  au  moins  une  chambre  de 

50  confinement  (30),  de  façon  sensiblement  axia- 
le,  le  dispositif  d'étanchéité  étant  constitué 
d'une  part  par  un  joint  torique  (38),  s'appuyant 
sur  les  deux  flasques  (22,  23),  et  d'autre  part 
par  un  presse  étoupe  (37)  s'appuyant  sur  l'ex- 

55  trémité  du  cordeau  détonant. 

3.  Projectile  selon  la  revendication  1,  caractérisé 
en  ce  qu'il  présente  au  moins  un  cordeau 

5 
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détonant  (32),  pénétrant  dans  une  chambre  de 
confinement  (28)  de  façon  sensiblement  radia- 
le,  le  dispositif  d'étanchéité  étant  constitué  par 
un  joint  annulaire  (41)  déformable  à  flancs 
obliques,  qui  est  traversé  par  le  cordeau  déto- 
nant,  et  qui  coopère  avec  des  portées  coni- 
ques  (22a,  23a)  aménagées  sur  les  flasques 
(22,  23). 

4.  Projectile  selon  la  revendication  1,  caractérisé 
en  ce  qu'il  présente  au  moins  un  cordeau 
détonant  (32),  pénétrant  dans  une  chambre  de 
confinement  (28)  de  façon  sensiblement  radia- 
le,  le  dispositif  d'étanchéité  comprenant  d'une 
part  un  couvercle  (45),  traversé  par  le  cordeau 
détonant,  apte  à  se  déplacer  sous  l'effet  de  la 
pression  des  gaz  de  façon  à  venir  sectionner 
le  cordeau  et  à  venir  en  contact  au  niveau 
d'une  portée  conique  (47)  avec  un  des  flas- 
ques,  et  d'autre  part  un  joint  torique  (48)  s'ap- 
puyant  sur  le  couvercle  et  l'autre  flasque. 

5.  Projectile  selon  une  des  revendications  2  à  4, 
caractérisé  en  ce  qu'il  comporte  un  moyen 
amortisseur  (39,  42)  entre  le  cordeau  détonant 
(32)  et  un  flasque  (22). 

6.  Projectile  selon  une  des  revendications  1  à  5, 
caractérise  en  ce  les  sous-ensembles  ou  sous- 
munitions  sont  solidarisés  deux  à  deux  en  ro- 
tation  par  des  clavettes  (20)  longitudinales  et 
en  translation  par  des  goupilles  (21)  radiales. 

7.  Projectile  selon  une  des  revendications  1  à  6, 
caractérisé  en  ce  que  le  moyen  de  commande 
des  charges  génératrices  de  gaz  (31)  est  une 
fusée  d'ogive  (33)  du  projectile. 

8.  Projectile  selon  la  revendication  7,  caractérisé 
en  ce  que  les  cordeaux  détonants  présentent 
des  longueurs  variables,  pour  la  modulation  de 
l'échelonnement  dans  le  temps  des  mises  à 
feu  des  charges  génératrices  de  gaz. 

Claims 

modated  in  a  containment  chamber  (28,  29, 
30)  which  is  bounded  by  two  end  plates  (22, 
23,  24)  attached  to  the  ends  of  adjacent  sub- 
assemblies  or  submunitions,  and  which  include 

5  seals  against  the  gases  produced. 

2.  Projectile  in  accordance  with  claim  1,  wherein 
a  detonator  cord  (32)  pénétrâtes  into  at  least 
one  containment  chamber  (30)  substantially 

io  axially,  the  sealing  device  consisting  first  of  an 
O-ring  seal  (38)  bearing  against  the  two  end 
plates  (22,  23),  and  secondly  of  a  gland  (37) 
bearing  against  the  end  of  the  detonator  cord. 

is  3.  Projectile  in  accordance  with  claim  1,  wherein 
at  least  one  detonator  cord  (32)  pénétrâtes  into 
a  containment  chamber  (28)  substantially  radi- 
ally,  the  sealing  device  consisting  of  a  défor- 
mable  annular  seal  (41)  with  oblique  edges, 

20  through  which  the  detonator  cord  passes  and 
which  mates  with  conical  seats  (22a,  23a) 
machined  on  the  end  plates  (22,  23). 

4.  Projectile  in  accordance  with  claim  1,  wherein 
25  at  least  one  detonator  cord  (32)  pénétrâtes  into 

a  containment  chamber  (28)  substantially  radi- 
ally,  the  sealing  device  consisting  first  of  a 
cover  (45),  through  which  the  detonator  cord 
passes,  able  to  move  under  the  effect  of  the 

30  gas  pressure  so  as  to  section  the  cord  and 
then  corne  into  contact  with  one  of  the  end 
plates  at  a  conical  seat  (47),  and  secondly  of 
an  O-ring  seal  (48)  bearing  against  the  cover 
and  the  other  end  plate. 

35 
5.  Projectile  in  accordance  with  one  of  the  claims 

2  to  4,  characterised  by  the  fact  that  it  incor- 
porâtes  a  means  of  damping  (39,  42)  between 
the  detonator  cord  (32)  and  an  end  plate  (22). 

40 
6.  Projectile  in  accordance  with  one  of  the  claims 

1  to  5,  wherein  the  sub-assemblies  or  sub- 
munitions  are  fastened  together  in  pairs  in 
rotation  by  longitudinal  keys  (20)  and  in  trans- 

45  lation  by  radial  pins  (21). 

1.  Projectile,  notably  a  shell,  comprising  sub-as- 
semblies  (11,  12,  13)  constituting  a  payload  or 
submunitions,  superimposed  axially,  having  the 
same  calibre  as  the  projectile,  capable  of  be-  50 
ing  separated  and  dispersed  on  the  track  of 
the  projectile  under  the  effect  of  gas  generat- 
ing  ejector  charges  (39),  characterised  by  the 
fact  that  the  gas  generating  charges  are  posi- 
tioned  between  each  of  the  sub-assemblies  or  55 
submunitions  and  connected  to  a  single  control 
device  (33)  by  detonator  cords  (32)  and  that 
each  of  the  gas  generating  charges  is  accom- 

7.  Projectile  according  to  one  of  the  claims  1  to 
6,  wherein  the  means  of  controlling  the  gas 
generating  charges  (31)  is  a  nose  fuse  (33)  of 
the  projectile. 

8.  Projectile  in  accordance  with  claim  7,  wherein 
the  detonator  cords  have  variable  lengths  for 
adjusting  the  times  at  which  the  gas  generating 
charges  are  ignited. 

6 
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Patentanspruche 

1.  Projektil,  insbesondere  eine  Granate,  mit  Un- 
tereinheiten  (11,  12,  13),  die  eine  Nutzlast  oder 
Untermunitionen  bilden,  die  axial  ubereinander- 
liegen,  nach  dem  Kaliber  des  Projektils  dimen- 
sioniert  und  lôsbar  sind  sowie  unter  der  Wir- 
kung  von  gasentwickelnden  Entleerungsladun- 
gen  (39)  gestreut  werden  kônnen,  dadurch  ge- 
kennzeichnet,  da/S  die  gasentwickelnden  La- 
dungen  jeweils  zwischen  den  Untereinheiten 
oder  Untermunitionen  angeordnet  und  durch 
Detonationszundschnure  (32)  mit  einer  einzi- 
gen  Steuereinrichtung  (33)  verbunden  sind, 
und  da/S  jede  der  gasentwickelnden  Ladungen 
in  einer  Begrenzungskammer  (28,  29,  30)  sitzt, 
die  durch  zwei  teste  Flansche  (22,  23,  24)  der 
Enden  der  nebeneinanderliegenden  Unterein- 
heiten  oder  Untermunitionen  abgegrenzt  ist 
und  Dichtungsmittel  fur  die  erzeugten  Gase 
aufweist. 

2.  Projektil  nach  Anspruch  1,  dadurch  gekenn- 
zeichnet,  da/S  es  wenigstens  eine  Detonations- 
szundschnur  (32)  aufweist,  die  im  wesentlichen 
axial  in  wenigstens  eine  Begrenzungskammer 
(30)  eindringt,  wobei  die  Dichtungseinrichtung 
einerseits  durch  einen  Rundring  (38)  gebildet 
wird,  der  sich  an  den  zwei  Flanschen  abstutzt, 
und  andererseits  durch  eine  Stopfbuchse  (37), 
die  sich  am  Ende  der  Detonationszundschnur 
abstutzt. 

3.  Projektil  nach  Anspruch  1,  dadurch  gekenn- 
zeichnet,  da/S  es  wenigstens  eine  Detonations- 
zundschnur  (32)  aufweist,  die  im  wesentlichen 
radial  in  eine  Begrenzungskammer  (28)  ein- 
dringt,  wobei  die  Dichtungseinrichtung  durch 
eine  verformbare,  ringfôrmige  Dichtung  (41) 
mit  schrâgen  Flanken  gebildet  ist,  die  von  der 
Detonationszundschnur  durchquert  wird  und 
mit  an  den  Flanschen  (22,  23)  vorgesehenen, 
kegelfôrmigen  Lagerflâchen  (22a,  23a)  zusam- 
menwirkt. 

4.  Projektil  nach  Anspruch  1,  dadurch  gekenn- 
zeichnet,  da/S  es  wenigstens  eine  Detonations- 
zundschnur  (32)  aufweist,  die  im  wesentlichen 
radial  in  eine  Begrenzungskammer  (28)  ein- 
dringt,  wobei  die  Dichtungseinrichtung  einer- 
seits  einen  Deckel  (45)  aufweist,  der  von  der 
Detonationszundschnur  durchquert  wird  und 
sich  unter  der  Wirkung  des  Gasdrucks  so  ver- 
schieben  kann,  da/S  er  die  Zundschnur  unter- 
teilt  und  auf  Hôhe  einer  kegelfôrmigen  Lager- 
flâche  (47)  mit  einem  der  Flansche  in  Kontakt 
gelangt,  und  andererseits  einen  Rundring  (48), 
der  sich  an  dem  Deckel  und  dem  anderen 

Flansch  abstutzt. 

5.  Projektil  nach  einem  der  Anspruche  2  bis  4, 
dadurch  gekennzeichnet,  da/S  es  ein  Dâmp- 

5  fungsmittel  (39,  42)  zwischen  der  Detonations- 
zundschnur  (32)  und  einem  Flansch  (22)  auf- 
weist. 

6.  Projektil  nach  einem  der  Anspruche  1  bis  5, 
io  dadurch  gekennzeichnet,  da/S  die  Untereinhei- 

ten  oder  Untermunitionen  paarweise  durch 
Lângskeile  (20)  drehbefestigt  und  durch  radiale 
Stifte  (21)  verschiebungsbefestigt  sind. 

is  7.  Projektil  nach  einem  der  Anspruche  1  bis  6, 
dadurch  gekennzeichnet,  da/S  die  Steuerein- 
richtung  fur  die  gasentwikkelnden  Ladungen 
(31)  ein  GeschoCspitzenzunder  (33)  des  Pro- 
jektils  ist. 

20 
8.  Projektil  nach  Anspruch  7,  dadurch  gekenn- 

zeichnet,  da/S  die  Detonationszundschnure  vari- 
able  Lângen  fur  die  Modulation  der  zeitlichen 
Staffelung  der  Zundung  der  gasentwickelnden 

25  Ladungen  aufweisen. 
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